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L a  3ème édition de la randonnée 
pédestre de la Direction du Contrôle 
Financier s’est tenue ce samedi 8 juin 
au Jardin Botanique de Bingerville. 

Cette activité, qui se tient une fois, chaque année, 
vise d’une part, le bien-être physique des agents 
et d’autre part, la cohésion sociale entre ces 
agents. Étant entendu que la Direction du Contrôle 
Financier dans l’exercice de sa mission couvre 
toute l’étendue du territoire national. 

Selon M. N’DA Kacou Ange, Directeur du Contrôle 
Financier, cette 3ème édition est placée sous le 

agents. 

Fierté, parce que tout comme le chiffre trois de la 
3e édition de la randonnée pédestre de la Direction 
du Contrôle Financier, la Côte d’Ivoire a remporté 
sa troisième CAN. Ensuite, « nous avons une plus 
grande mobilisation des agents cette année » a 
martelé M. N’DA Kacou Ange.

À en croire, M. Soro Dognéré, chef de service 
social, malgré la pluie et les intempéries, les 
agents n’ont pas voulu rester en marge de cette 
activité. Il a par ailleurs salué le management 
innovant et le leadership inspirant pratiqué par le 
Directeur. 

de Zumba, de djambola ont rythmé cette activité. 
Ce sont pas moins de 250 Contrôleurs Financiers 
et agent qui ont pris part à cette randonnée.

COMPTE RENDU DE LA JOURNÉE
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ILS ONT DIT...

Mme SEHI Yvonne, Contrôleur Financier auprès du Ministère des 
Réssources Animales et Halieutiques

 L’initiative est très bonne ! 

«Je pense qu’après les activités que nous avons qui nous prennent du temps, parce 
que nous passons toute la journée au bureau, sur les sept jours de semaine, la 
randonnée pédestre vient à point nommé. Et puis dans l’année, je pense qu’une fois 
en passant, ça ne fait pas de mal de faire du sport, de redonner un peu vie à nos 
corps surtout quand on n’a pas l’habitude de faire du sport. En vérité, je pense que 
c’est une très bonne initiative de la part de la Direction. 
Pour ma part, j’étais ravie. Comme je le disais tantôt, je n’ai pas l’habitude de faire 
du sport. C’est une obligation en même temps quelque chose qui va me faire du 

Par ailleurs, on ne devrait pas hésiter à prendre part à cette randonnée parce que 
c’est une obligation venant de la hiérarchie. À moins que ce soit une urgence 
familiale ou autre. On devrait tous y participer. Pour notre bien-être, loin du cadre 
professionnel, de tous ces dossiers à traiter. Il s’agit là de prendre part à une activité 
physique qui va nous faire du bien, du bien pour notre santé. 

randonnée pédestre, car c’est une bonne initiative. De plus, ça nous permet de 
nous retrouver dans un beau cadre où nous avons un bon oxygène, où on peut se 
détendre. Ça donne de la joie de se retrouver tous ensemble.»

M. KOUASSI Jeremie, chargé d’études au CF auprès du Ministère délégué auprès 
du Premier Ministre, Ministre des Sports et du Cadre de Vie

Je suggère la pérennisation de cette activité .

« La randonnée pédestre a servi de cadre de rapprochement entre les patrons et les agents 
d’une part et d’autre part entre les agents eux-mêmes. Cette familiarité du personnel du 

suggère la pérennisation de cette activité car elle permet la pratique du sport dans un 
environnement conviviable. Tous les honneurs reviennent au Directeur pour cette approche 

demain et toujours. »

Un Contrôle Financier qui travaille bien, c’est une Côte d’Ivoire qui est épanouie.

« Il y a plusieurs motivations à la tenue de cette activité. L’une de ses motivations c’est que 

réaliser au mieux les objectifs qui nous sont assignés, nous avons besoin de faire du sport 
dans le but de renforcer notre condition physique. Par ailleurs, nous avons une Direction qui 
couvre tout le territoire national. Ce n’est pas toujours évident pour tous les agents de pouvoir 
se rencontrer. Ainsi, cette randonnée est aussi l’occasion pour pouvoir fédérer tout le monde 
et par la même renforcer les relations.

CAN des Éléphants de Côte d’Ivoire.

dépit du travail, il faut savoir marquer une pause pour se ressourcer. D’autant que nous 

qu’il faut pour que nous puissions mener à bien nos objectifs.
»

M. N’DA Kacou Ange, Directeur du Contrôle Financier

Quelques réactions de participants
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RANDONNÉE PÉDESTRE
RETOUR EN IMAGE SUR LA

3ÈME EDITION
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1   Accueil et distribution des gadgets
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  Consignes des coachs et du guide   2
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3   Découverte et historique du jardin botanique
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4   Fitness djamboola et zumba
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Randonnée péedestre   5
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              Pause rafraichissante   6
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7   Photos de famille
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PARUTIONS DANS LA PRESSE
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soirinfo 8883 du lundi 10 juin 2024

La Journée africaine des frontières 
(Jaf) a été lancée, le jeudi 6 juin 
2024, à Tougbo, village situé à la 
frontière Côte d’Ivoire-Burkina Faso 
et dans la préfecture de Téhini. Pour 
l’occasion, les populations des deux 
pays frères n’ont pas voulu se faire 
conter l’événement. Parés de leurs 
plus beaux habits, jeunes, enfants, 
vieux, femmes ont pris d’assaut la 
place publique de cette bourgade 
pour donner, à leur manière, un ca-
chet spécial à la célébration de 
cette journée.  
Chants, danses traditionnelles, défi-
lés, sketchs... ont meublé le temps 
de la Jaf placée sous le thème ‘’Ren-
forcer la coopération transfronta-
lière, la cohabitation pacifique aux 
frontières’’. Une thématique d’ac-
tualité autour de laquelle ont été 
axés tous les discours prononcés à 
cette occasion.   
Pour le Secrétaire exécutif de la 
Commission nationale des frontières 
de Côte d’Ivoire (Cnfci), Konaté Dia-
kalidia et pour le préfet de la région 
du Bounkani, Yacouba Doumbia, il 
faut tout mettre en œuvre pour pré-
server la cohésion sociale, l’entente, 
la paix, l’harmonie...qui règnent 
entre ces deux peuples de l’Afrique 
de l’ouest. De ce fait, les deux per-
sonnalités se sont appuyées sur des 
faits palpables pour montrer l’impor-
tance de la cohésion sociale dans cet 
espace frontalier. « Le tracé de la 
frontière n’est qu’une ligne pour 
montrer les limites de souveraineté 
des Etats, mais ne doit pas entacher 
la poursuite des relations de bon 
voisinage, de cohabitation paci-
fique, du vivre ensemble, du renfor-
cement des alliances et des liens de 
parenté entre les populations des 
deux nations sœurs. Car, dans nos 
espaces transfrontaliers, vivent des 
populations homogènes par la 
culture, la langue, l’histoire et les 

liens familiaux. La réaffirmation de 
la frontière ne veut pas dire la fin 
des relations entre les deux peuples. 
La frontière reste une ligne pour 
marquer juste la limite de la souve-
raineté des Etats. Quelle que soit 
l’issue du processus de démarcation, 
les frontières ne doivent pas nous di-
viser. Nous sommes des frères », a 
indiqué le Secrétaire exécutif de la 
Cnfci tout en donnant les raisons du 
choix de Tougbo pour la célébration 
de l’édition 2024 de la Jaf. 
Retenons des explications de M. Ko-
naté que plusieurs raisons ont favo-
risé le choix de cet espace frontalier 
du nord ivoirien. « Premièrement, 
Tougbo a été choisi pour affirmer la 
solidarité de l’Etat de Côte d’Ivoire 
avec les populations de cette zone 
frontalière qui subissent la pression 
et les conséquences des effets de la 
situation sécuritaire difficile que 
connait les pays du Sahel. Deuxième-
ment, pour célébrer et renforcer 
l’amitié et la fraternité ivoiro- bur-

kinabé qui ne date pas d’aujourd’hui 
et qui ne saurait connaître de rup-
ture. Troisièmement, pour encoura-
ger les populations frontalières de 
nos deux pays qui entretiennent des 
liens familiaux depuis la nuit des 
temps, à continuer à vivre en paix et 
dans la cohésion sociale. Quatrième-
ment, pour sensibiliser et rassurer 
les populations vivant dans cet es-
pace frontalier que nos deux Etats 
travaillent depuis plus de 3 ans à dé-
limiter notre frontière commune. En 
effet, depuis février 2021, une 
Commission mixte a été mise en 
place à cet effet. Elle est à pied 
d›œuvre pour finaliser la délimita-
tion de notre frontière commune. Je 
peux vous informer que le tracé 
théorique de la frontière a été à 75% 
adopté. Une prochaine rencontre 
des experts et une mission de ter-
rain sont en vue pour parvenir à 
l’adoption définitive de ce tracé 
théorique de la Frontière Côte 
d’Ivoire-Burkina », a confié le Secré-

taire exécutif de la Cnfci.  
 

L’importance de la 
matérialisation 

 
Il parait donc impérieux, a poursuivi 
M. Konaté, que chaque patrie ait une 
claire idée de ses frontières afin de 
mieux valoriser la coexistence paci-
fique, les bonnes relations de voisi-
nage et de renforcer les alliances et 
les liens de parenté. C’est en cela 
que le préfet de la région du Boun-
kani, Yacouba Doumbia, a relevé 
l’importance de la matérialisation 
des frontières entre la Côte d’Ivoire 
et le Burkina. A l’en croire, la dé-
marcation permettra de faciliter un 
meilleur contrôle du flux des per-
sonnes et des biens.  
Le représentant du chef de l’Etat 
dans la région du Bounkani a montré 
que la limitation des frontières per-
mettra également à l’armée de 
mieux jouer son rôle de sécurisation 

des frontières, des personnes et des 
biens. « (...). La menace des groupes 
armés, des terroristes est réelle. Le 
Burkina Faso, le voisin immédiat, est 
touché par le phénomène. Nous 
sommes un pays hospitalier certes, 
mais face à cette situation, nous de-
vons être vigilants », a interpellé le 
préfet Yacouba Doumbia. Des propos 
interpellateurs qui ont permis aux 
populations de saisir le sens réel de 
la volonté des autorités des deux 
pays à connaître les limites exactes 
de leurs nations dans cet espace 
frontalier du nord.  
Cela s’est visiblement ressenti dans 
le discours de Jacob Da Koko, porte-
parole des lobis. « Nous demandons 
un renforcement de la sécurité pour 
nous protéger », a confié Da Koko.  
Il a, par ailleurs, laissé entendre que 
la démarcation des frontières lui 
permettra de mieux se concentrer et 
de s’adonner à autre chose. Car il 
n’a pas de repos à force de régler, à 
longueur de journée, des conflits 
portant sur des limites de la fron-
tière. Il s’avère donc nécessaire, a-
t-il dit, de régler ce problème afin 
que chacun ait une véritable notion 
de son espace. 
Profitant de la présence des autori-
tés, le porte-parole des lobis n’a pas 
manqué de formuler des do-
léances. Celles-ci ont porté entre 
autres sur la réalisation d’un châ-
teau d’eau, d’une Brigade de gen-
darmerie pour prêter main forte aux 
Forces de défense et de sécurité 
(Fds) et veiller à leur sécurité et l’in-
tensification du réseau internet.  
Quant à Ouattara Fatié, représen-
tant la communauté Burkinabé, il a 
affirmé que le vivre ensemble et la 
cohésion sociale sont une réalité à 
Tougbo. Les deux peuples, a-t-il sou-
ligné, se marient ensemble et les fa-
milles vivent de part et d’autre.  
Il est bien de noter que la Cnfci a fait 
un important don à la sous-préfec-
ture de Tougbo 

 
Elysée YAO 

(Envoyée spéciale à Tougbo) 

JOURNÉE AFRICAINE DES FRONTIÈRES  
Konaté Diakalidia (Secrétaire exécutif de la Cnfci) :  

«  Le tracé théorique de la frontière a été à 75% adopté »

Konaté Diakalidia (au centre) a été bien accueilli à son arrivée à Tougbo. (Ph. E.Y.) 

soirinfo q u o t i d i e nau

Les agents de la Direction du 
contrôle financier (Dcf) étaient, le 
samedi 8 juin 2024, au jardin bota-
nique de Bingerville, à l’occasion de 
la troisième édition de sa randonnée 
pédestre sportive. Cet événement, 
organisé par la Dcf, a été institué 
pour marquer une pause, se ressour-
cer et créer les conditions néces-
saires à l’atteinte des objectifs 
assignés à la structure. 
Le Directeur du contrôle financier 
(Dcf), N’Da Kacou Ange, se félicitant 
de la forte mobilisation des agents, 
hommes et femmes de tout âge, a 
indiqué qu’il plaçait cette édition 
sous le sceau de la fierté nationale. 
Cela, pour coller à l’actualité avec 
la troisième étoile remportée par 
les Éléphants à l’issue de la Coupe 
d’Afrique des nations (Can), jouée 
en début d’année en Côte d’Ivoire. 
Au-delà, la journée sportive est non 
seulement celle de la convivialité et 
de la bonne entente au sein de la 

structure, mais aussi celle de la qua-
lité de la santé. « Nous avons un mé-
tier qui est extrêmement difficile 
et harassant. Pour réaliser au mieux 
les objectifs assignés, on a besoin 
de faire du sport pour pouvoir ren-
forcer nos conditions physiques », a-

t-il déclaré. 
Tout en soulignant que cette ran-
donnée pédestre est d’autant plus 
importante qu’elle marque la fin de 
la première partie de l’année et an-
nonce la deuxième partie, caracté-
risée par un pic d’activités.  

Durant cette période, les agents au-
ront besoin de beaucoup d’énergie. 
« Je compte sur vous pour avoir la 
force, l’intelligence et la rigueur 
qu’il faut, afin que nous puissions 
mener à bien nos activités et attein-
dre nos objectifs. Un contrôle finan-

cier qui travaille bien, c’est une 
Côte d’Ivoire qui est épanouie », a 
interpellé N’Da Kacou Ange. 
L’autre aspect qui lui tient à cœur 
est le renforcement de la cohésion 
et de la fraternité au sein de la Dcf, 
qui couvre le territoire national. La 
randonnée pédestre, a-t-il ajouté, 
est donc une opportunité pour le 
manager d’être au contact de ses 
collaborateurs et pour les agents de 
se rencontrer. C’est une occasion de 
rencontrer tout le monde et d’amé-
liorer les relations. Surtout pour ce 
qu’elle apporte en termes de pré-
servation de la santé, le Dcf a ap-
pelé les agents, chacun une fois 
chez lui, à continuer à faire du sport 
d’entretien, seul ou avec des amis. 
Il promet que la mobilisation sera 
beaucoup plus grande lors de la pro-
chaine édition, en 2025. 
 

Severin DJAHA 

RANDONNÉE PÉDESTRE AU JARDIN BOTANIQUE DE BINGERVILLE  

Les agents de la Dcf se ressourcent pour plus d’efficacité 

Les agents et leur Dg lors de la randonnée pédestre. (Ph. Dr)




